
Hamza Larbi Benchikh El-Fegoun

L’aspect motivationnel de l’intégration de TIC dans 
l’enseignement du/en frangais en contexte universitaire

L’objectif de cet article est d’identifier les usages et les représentations des 
apprenants de/en frangais en contexte universitaire algérien quant aux TICE en se 
penchant particulierement sur le facteur motivationnel relatif a la présence du 
multimédia á des fins pédagogiques. Pour ce fairé, nous partons de l’idée que les 
TICE apportent plus de créativité, d’autonomie et de motivation aux apprenants, et 
que ces derniers ont des représentations plutőt positives de ces outils dans un 
contexte didactique. Nous avons opté pour Tenquéte pár questionnaires comme 
moyen de collecte de données vu que la recherche est beaucoup plus quantitative 
que qualitative, et nous avons utilisé la méthode statistique pour interpréter les 
résultats obtenus apres la diffusion de ces questionnaires á cent vingt-six répondants. 
L’analyse et l’interprétation des résultats permettront de démontrer si l’impact de 
l’intégration des TICE en classe de/en frangais en contexte universitaire est positif.

La recherche dönt il sera question dans cet article correspond а Гахе « у a-t-il 
encore de quoi motiver en classe » et tentera donc de comprendre á travers une étude 
de terrain menée á l’aide d’un questionnaire (voir en annexe) si les TICE ont un 
impact sur la motivation des apprenants universitaires de/en frangais. Cette étude a 
été menée en Algérie sur un public universitaire principalement algérien. Apres une 
introduction générale, nous essaierons d’expliquer les différences terminologiques 
entre les différentes abréviations des TICE, nous tenterons ensuite de dresser un état 
des lieux sur les TICE dans l’enseignement supérieur algérien, nous parlerons 
ensuite de la motivation comme sentiment humain, puis nous essaierons de mieux 
comprendre són intérét dans un processus d’apprentissage et d’enseignement, nous 
entamerons ensuite la partié pratique de notre enquéte avec une explication détaillée 
des méthodes utilisées, des résultats obtenus ainsi que la présentation de notre 
conclusion.

II est important de noter que l’étude menée ici s’inscrit dans le cadre d’un 
projet franco-maghrébin nőmmé PHC Maghreb visant á dresser un état des lieux 
comparatif des utilisations pédagogiques des TIC á l’université pár les 
enseignants/étudiants pour Te/а du/en frangais, il vise également á comprendre les 
effets de ces outils sur Te/а en frangais en contexte universitaire.

II est également utile d’ajouter en dernier lieu que peu d’études ont été 
menées sur les pratiques pédagogiques impliquant les TIC en milieu universitaire ; 
de mérne nous ignorons dans quelles mesures les pratiques actuelles répondent 
adéquatement aux besoins de formádon.

Les technologies de l’information et de la communication intégrent 
pratiquement tous les aspects de la vie quotidienne á Tere actuelle, l’ére du 
numérique. Les domaines de l’éducation et de l ’enseignement/ apprentissage ont 
adopté ces technologies donnant ainsi existence aux TICE (Technologies de
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l’information et de la communication dans l’enseignement-apprentissage). Notre 
recherche s’articule autour des apports potentiels des TICE aux classes de/en 
franqais á l’université.

L’intégration des technologies de l’information et de la communication dans 
les domaines de l’éducation et de l’apprentissage s’impose progressivement d’année 
en année, nombreuses sont les études qui montrent un intérét grandissant concemant 
leur usage a des fins pédagogiques, certaines de ces études (Zhang 2010) montrent á 
travers des expérimentations comment ces technologies contribueraient á 
l’amélioration de la qualité de l’enseignement et de l’apprentissage des langues.

Ainsi, on observe depuis un certain nombre d’années dans les différents 
paliers de l’apprentissage du franqais langue seconde ou langue étrangére, que le 
recours á l’ordinateur, a l’internet, et au multimédia suscite un plus grand 
enthousiasme particuliérement auprés des jeunes apprenants.

Cet intérét se manifeste aussi dans les trois pays du Maghreb (Algérie, 
Maroc, Tunisie), notamment pour l’e /a des langues, et plus précisément du frangais. 
Pour beaucoup d’enseignants, les TIC permettent un enseignement plus captivant et 
parfois plus ludique gráce á l’utilisation de logiciels permettant de travailler la 
prononciation, la compréhension orale, la grammaire, en adoptant des rythmes 
d’apprentissage correspondant aux niveaux des apprenants.

On est cependant obligés de constater que les trois pays accusent un retard 
important dans l’utilisation des tics, alors que les établissements universitaires sont 
généralement bien équipés, ces équipements destinés initialement á améliorer la 
qualité des démarches et des contenus pédagogiques, sont le plus souvent utilisés 
pour télécharger des documents, envoyer et recevoir des mails, accéder aux réseaux 
sociaux (Facebook, Twitter, Instagram), chatter, jouer en ligne.

Les textes officiels de chacun des pays du Maghreb incitent pourtant á 
l ’utilisation d’outils informatiques, mais les enseignements universitaires restent 
essentiellement livresques, l’importance est accordée aux composants d’un PC, aux 
systémes d’exploitation, l’informatique у est enseignée comme discipline 
indépendante sans lien apparent avec les autres modules, sans aucune application 
pédagogique pratique, l’essentiel étant théorique.

Actuellement, l’enseignement/apprendssage du franqais en Algérie se heurte 
á des contraintes institutionnelles, ainsi qu’á des insuffisances d’ordre 
méthodologique. Dans les universités algériennes, la taille des effectifs d’apprenants 
s’agrandit d’année en année et la rigidité des méthodes utilisées, ainsi que le manque 
d’accessibilité aux équipements TICE, constituent les problémes auxquels nous 
avons dü fairé face durant notre parcours.

Les TICE représentent pourtant un impératif stratégique dönt les bénéfices 
pédagogiques seraient considérablement rentables á ceux qui investissent et 
s’investissent dedans. Perrenoud affirme á ce propos que « l ’école ne peut ignorer 
les technologies sous peine de se voir discréditée » (Perrenoud 1998 : 20). D’autres 
chercheurs, reconnaissent les potentialités de ces dispositifs, mais restent prudents, 
Papért (1999) avance qu’il existe en permanence un risque que l’attention sóit 
projetée plus vers l’outil en lui-méme que sur le contenu d’apprentissage. Karsenti 
(2001) pense que l’intégration des TIC aux activités pédagogiques établirait un
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meilleur rapport au savoir pour l’apprenant. En effet, dans 
l’enseignement/apprentissage du FLE, les nouvelles technologies semblent offrir un 
réservoir quasi infini de nouvelles pratiques pédagogiques, comme le souligne 
(Zhang 2010), en offrant des matériaux paiticuliérement adaptés pour l'entraínement 
á la compréhension et á l’expression orale et écrite.

La créativité, la motivatíon, ainsi que l’autonomie, jouent des rőles dans le 
conditionnement de l’apprentissage, ces qualités, surtout quand elles agissent 
synergiquement, peuvent amplifier les compétences des apprenants.

Les TICE semblent avoir un impact particulier sur les apprenants en contexte 
universitaire. Qu’en est -il en contexte algérien ? Ces dispositifs améliorent-ils 
réellement la qualité de l’enseignement/apprentissage en classe de/en frangais ? 
Quels usages les étudiants font-ils de ces outils et quelles représentations en ont-ils ? 
C’est á ces questions que la présente recherche tentera de répondre. Pour ce fairé 
nous partons des deux hypotheses suivantes : 1) Les TICE améliorent la qualité de 
l ’enseignement/apprentissage en classe de/en frangaise á l’université, en stimulant 
une plus grande motivation, et en développant plus de créativité. 2) Les étudiants ont 
des représentations trés positives sur les TICE comme supports pédagogiques.

Pour vérifier ces hypothéses, nous avons entrepris une enquéte en 
administrant un questionnaire adressé á des étudiants des départements de et en 
frangais de la vilié d’Annaba, nous avons analysé les résultats en utilisant les 
statistiques. Afin d’écarter toute confusion due á la multitude de définitions 
existantes sur les TIC, nous pensons utile d’essayer d’établir une terminologie 
limpide et bréve á partir des différentes définitions existantes :

TIC, TICE, et NTIC sont des notions qui peuvent parfois étre confondues, le 
sigle TIC signifie « Technologies de l’Information et de la Communication » et 
désigne l’ensemble des technologies employées dans l’analyse et la transmission 
d’informations (Zhang 2010). Cette notion porté un sens global, elle renvoie aux 
dispositifs et aux appareils, mais aussi aux procédés et aux techniques d’utilisation 
de ces outils. Dans le domaine anglo-saxon, Murray, Clermont et Binkley (2005) 
renvoient le terme au stockage et au traitement de l’information, mais non pás á la 
transmission d’information.

Les entreprises mondiales, les médiás internationaux et les chercheurs 
emploient de plus en plus ce terme pour décrire ce croisement. Le véritable avantage 
associé á l’ajout des « Communications » ne réside pás dans l’inclusion de 
technologies particuliéres, comme les routeurs ou les serveurs, mais tient plutőt au 
dynamisme implicite dans l’interconnexion des réseaux sociaux, économiques et de 
l’information. La TIC se caractérise pár des flux mondiaux sans précédent 
d’information, de produits, de personnes, de capitaux et d’idées. Ces flux sont 
assurés pár la TIC : on ne pourrait mérne pás imaginer l’importance et la vitesse de 
ces flux sans la capacité de relier de vastes réseaux d’utilisateurs par-delá les 
frontiéres géographiques á un coüt marginal négligeable.

Les TIC correspondent aux deux principales fonctionnalités des technologies 
modernes: L’information: possibilité d’accés á une quantité quasi illimitée 
d’informations au formát numérique. La communication : Mise en contacte á 
distance de personnes dans le bút de correspondre.

341



VITESSE -  ATTENTION -  PERCEPTION

Le terme NTIC « Nouvelles Technologies de l’Information et de la 
Communication » est á l’origine du terme actuel TIC, et il fut employé surtout vers 
le début des années 1980 avec l’explosion de Tindustrie des technologies de 
l’information et de la communication (sortie du premier caméscope portatif pár 
Sony, premier ordinateur portable pár Compaq en 1983, présentation du premier 
Macintosh en 1984 pár Steve Jobs, création du premier ordinateur de poche (PDA) 
en 1986, miniaturisation du laser, développement de la fibre optique, etc.).

Dieuzeide (1994) dit que "Nouvelles" technologies renvoie aux spécificités 
nouvelles que présentaient ces avancés á l’époque : la capacité d’enregistrement et 
de diffusion des informations, le gain de temps, l’instantanéité, et la numérisation 
etc., toutes ces possibilités n’existaient pás avec les technologies antérieures.

Le terme nouveau a pár la suite, cessé d’étre utilisé, á une époque oü les 
progrés technologiques dans le domaine de la communication et de l’information 
étaient et sont jusqu'á présent en perpétuel développement, á tel point qu’il devient 
compliqué de distinguer entre ce qui est ancien et ce qui est nouveau, tant les outils 
se développent et se multiplient. C’est pour cela qu’actuellement l’acronyme TIC est 
bien plus utilisé que le sigle NTIC.

État des lieux en Algérie

L’université algérienne a connu durant ces treize demiéres années (á partir de 2004) 
une phase d’évolution, cette évolution s’est traduite pár deux réformes importantes : 
la premiére est l’adoption du systéme international Licence Master Doctorat (LMD), 
la seconde est l’émergence des technologies de Pinformation et de la 
communication pour l’enseignement (TICE) en milieu universitaire. D’aprés Hocine 
(2011), une commission nationale de l’enseignement virtuel a vu le jour en 2004 
avec comme ambition d’établir des universités virtuelles pour chaque établissement 
universitaire et de pouvoir pár la, gérer les problémes persistants auxquels font face 
les universités algériennes, á savoir : d’un coté la gestion de la surcharge en nombre 
d’étudiant(e)s d’un autre, combler le manque d’effectifs des enseignants, ajoutons á 
cela une volonté de faciliter le travail des enseignants en leur offrant de nouvelles 
pratiques pédagogiques, faciliter l’apprentissage aux étudiant(e)s des périphéries et 
des zones rurales. Ce processus témoigne de la volonté du ministere de 
l’enseignement supérieur algérien de moderniser le systéme universitaire.

Pour autant, l’intégration des TICE en milieu universitaire en Algérie a 
connu, et continue jusqu’á maintenant á connaítre des obstacles, freinant ainsi le 
développement de pratiques pédagogiques nouvelles : Insuffisance de ressources 
financiéres consacrées aux TIC, insuffisances (en quantité et en qualité) de matériel 
informatique/multimédia, absence d’une Vision á moyen et long terme sur 
l’intégration des TICE á l’université, doutes et craintes quant á la dégradation du 
statut d’enseignant en conséquence de l’autonomie des apprenants utilisant les 
TICE, absence de formation permettant de se familiariser et de manier les outils 
technologiques á l’université, et surtout « l’absence quasi-totale de connexion 
internet» au sein des établissements universitaires et c’est ce qui constitue le gros du 
probléme.
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Une enquéte menée pár Hocine (2011: 223), doctorante á l’université de 
Chlef, a démontré que les enseignants avaient une réticence quant á l’usage des 
TICE en classe, cár non convaincus pár leur utilité pédagogique, préférant les 
utiliser basiquement pár exemple pour la préparation d’examens.

II reste beaucoup á fairé en Algérie pour que les potentialités des TICE soient 
reconnues, et le constat est alarmant, en effet d’aprés Bensaada (2013), TAlgérie est 
en retard comparativement aux pays arabes. De nouvelles structures devraient étre 
créées pour accompagner un réel virágé technologique. Les possibilités existent: 
création d’association d’enseignants utilisateurs de Tordinateur á des fins 
pédagogiques, l’organisation de conférence/atelier annuel pour partager/encourager 
les expériences et les savoir-faire, la formádon continue de techno-pédagogues, 
l’encouragement et la motivation pár la création d’un prix annuel récompensant les 
meilleures innovations pédagogiques/didactiques. Ces propositíons devraient étre 
étudiées cár elles pourraient changer la donne en Algérie.

TICE et motivation de Vapprenant 

Qu’es-que la motivation ?
La motivation est définie pár Biehler et Snowman (1993) comme l ’énergie qui fait 
passer l’individu á Taction, l’amenant á définir un ou plusieurs objectifs, á adopter 
un comportement, et á essayer de le maintenir. Les théories sur la motivation 
(Maslow: 1954 / Alderfer : 1972 / McClelland: 1985) disent qu’elle résulte de 
différents besoins :

• Besoins physiologiques.
• Besoins de sécurité.
• Besoins de relations sociales.
• Réussite personnelle, et besoin de pouvoir.
• Besoins de pérennité.

Selon Wlodkowski (1985), il existe un ensemble de facteurs ayant un impact sin- la 
motivation lors de l’apprentissage, ils sont au nombre de s ix : le besoin, la 
stimulation, T attitűdé, les émotions, la compétence, et les renforcements.

Le besoin : c’est le sentiment qui pousse un individu á vouloir réaliser un objectif. 
Dans le contexte de l’apprentissage du FLE nous parlons surtout de besoins 
cognitifs. Lors de són apprentissage, l’étudiant sera ámené á travailler en groupe, á 
fairé des choix, á acquérir des connaissances, et c’est dans des moments pareils que 
l’ordinateur (pár exemple) pourrait aider l’apprenant á garder un niveau élévé de 
motivation.

La stimulation : la stimulation ici correspond á une ou á plusieurs modifications 
s’opérant dans l’environnement pédagogique de l’apprenant. A titre d’exemple, 
l’utilisation nouvelle d’ordinateurs portables, ou de tablettes en classe de FLE 
représente un changement potentiellement stimulant pour les apprenants cár cela
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amene á des pratiques pédagogiques novatrices de la part de l’enseignant, chose qui 
chez les apprenants déclenche d’autres besoins cognitifs.

L’attitude: l’attítude est une acquisition formáé d’émotions et de connaissances. 
Elle conditionne l’individu á agir de fagon positive ou négative face á un objet ou 
une situation. Wlodkowski insiste sur deux paramétres de la motivation : les 
émotions et la cognition. Les attitudes des apprenants et de l’enseignant vis-á-vis 
d’un environnement pédagogique informatisé sont conditionnées pár leurs 
expériences au contact de ces outils, les représentations qu’ils en ont, et leurs 
expectatives.

Les émotions : la motivation est étroitement liée aux émotions dans la mesure ou 
celles-ci constituent un chemin pár lequel elle passe, et nous pouvons pár une image 
métaphorique simplifier ce rapport: si le chemin que constitue l’émotion est fluidé, 
la motivation a de grandes chances de rester intacte, a contrario si ce chemin est 
truffé d’obstacles, les risques de voir la motivation baisser ou disparaítre sont 
importants. L’émotion peut donc permettre d’accumuler des énergies comme elle 
peut aussi les anéantir. Quand l’étudiant a une vie émotive perturbée sa motivation 
pour apprendre est détériorée et finit pár disparaítre á moyen et long terme, á 
l’inverse, lorsque l’étudiant se trouve dans un état d’équilibre émotif, il devient 
beaucoup plus simple pour lui de mobiliser són énergie afin de garder un intérét 
constant pour són apprentissage.

La compétence: tous les apports de l’intégration de disposiüfs
informatiques/technologiques en classe de FLE, ne peuvent étre ressentis si 
l’apprenant ne sait pás manier aisément ces outils qui sont á la fois simples 
d’utilisation et complexes. La maítrise basique de l’ordinateur est une compétence 
indispensable pour un apprentissage dans un environnement informatisé.

Les renforcements : ils sont intrinséques et extrinséques. D’un point de vue 
pédagogique, l’enseignement est censé rendre l’apprenant capable de se rendre 
compte des renforcements qu’il réalise, d’évaluer ses acquisitions et d’estimer sa 
progression. Le behaviorisme postule que les comportements sont adoptés cár l’on 
attend d’eux des conséquences déterminées. Une importante fréquence de 
renforcements aura pour effet de maintenir au plus haut la motivation de l’apprenant.
TICE et motivation de l ’enseignant

Selon le schéma suivant, la motivation de l’enseignant est conditionnée pár les trois 
relations qu’il entretient:

• La relation aux étudiant(e)s.
• La relation a l ’administration de són département.
• La relation aux contenues pédagogiques destinés á l’enseignement/ apprentissage
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Enseignant

I
Relations pédagogiques Objets de l'apprentissage Relations institutionnelles

Figure : Schéma tripartite des relatíons de 1’enseignant en classe

Les étudiants ont généralement tendance á percevoir la motivation de l’enseignant á 
travers certains comportements, ils peuvent en effet constater assez rapidement si 
l’enseignant est passionné pár són domaine et porté un réel intérét pour ses 
apprenants, ou s’il considére són travail simplement comme un gagne-pain. Dans le 
cas des enseignants-chercheurs ayant á gérer l’enseignement, la recherche, et les 
táches administratives, deux scénarios sont généralement constatés durant leurs 
parcours :

Les jeunes enseignants investissent beaucoup de temps et d’efforts á établir un 
programme et des démarches de recherche, et dans la création de contenus de cours, 
mais au fúr et á mesure que le temps avance, les táches administratives et 
l’enseignement finissent pár prendre le dessus á cause du temps qu’ils nécessitent, et 
la recherche finit pár étre laissée de cőté.

L’autre scénario est célúi des enseignants-chercheurs ayant une recherche dönt la 
thématique est relativement bien déterminée, jouissant d’une disponibilité de 
ressources documentaires, d’une infrastructure logistique consistante (laboratoire de 
recherche sérieux) et bénéficiant pour certains d’une bourse de doctorat; ceux-ci 
accordent généralement la priorité á leur travail de recherche, et répétent chaque 
année le mérne contenu pédagogique qu’ils ont préparé initialement. Ils sont donc 
motivés davantage pour le travail de recherche que pár l’enseignement.

Les TICE ont le potentiel de stimuler le cőté créatif aussi bien chez les 
formateurs que chez les apprenants, comme expliqué auparavant, le formateur a plus 
de possibilités dans la création de contenus et d’activités pédagogiques, ces demiers 
agiront directement sur la créativité des apprenants, qui á leurs tours se mettront á 
innover dans leurs pratiques d’apprentissage. Aujourd’hui encore, au Département 
de frangais de l’Université Badji Mokhtar d’Annaba, de nombreux enseignants 
résistent á l’introduction du vidéoprojecteur dans leurs cours, il s’agit pour la 
majorité, des enseignants technophobes, ne croyant pás aux potentialités des TICE 
ou simplement ne maitrisant pás cette catégorie d’outils. Notre parcours nous a 
permis d’observer que les étudiants portent nettement plus d’intérét aux cours 
assistés pár les TICE qu’aux cours magistraux sous forme de récit órai.

Une étude menée pár Grégoire, Bracewell & Laferriére (1996) met en 
évidence le cőté motivant des TICE chez les enseignants dans le cadre d’une 
pédagogie modeme : la diversité des ressources authentiques, le travail collaboratif, 
l’autoévaluation, le changement de statut de l’enseignant (de détenteur exclusif du
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savoir a accompagnateur/médiateur), et l’innovation didactique sont autant de 
sources de motivation poussant les enseignants á utiliser de plus en plus les TICE 
dans leurs enseignements.

L’enseignement modeme ne se définit plus comme une masse de 
connaissances á transmettre d’enseignants a apprenants comme il le fut auparavant, 
il tend á se définir plutöt comme une succession de démarches méthodiques, une 
recherche permanente dans laquelle les apprenants et l’enseignant partagent les 
préoccupations et les résultats.

Dans cet ordre d’idée, l’intégration des TICE aux classes universitaires 
placerait l’enseignant dans la peau d’un simplificateur vis-á-vis de ses apprenants, 
un accompagnateur dans les activités que sont l’initiation et l’acquisition Progressive 
de connaissances et de savoirs.

Présentation du contexte de l ’enquéte de terrain 

Site de l ’étude
Les données qui ont permis d’élaborer notre recherche ont été collectées á 
l’université Badji Mokhtar d’Annaba au niveau des pőles universitaires d’El Bouni, 
de Sidi Amar, de Sidi Achour, et á la faculté de médecine de Annaba (INESSM).

Participants
Les sujets enquétés sont constitués de 125 étudiant(e)s de différents niveaux (Allant 
de la lere année licence jusqu'á la seconde année de master) et de différents 
départements : il s’agissait de questionner les étudiants des départements de fran^ais, 
mais aussi en franqais, c'est-á-dire les étudiant(e)s dönt les études sont en langue 
frangaise (biologie, Sciences et techniques, informatique, médecine, pharmacie, 
Science de la matiere).

Outil de collecte
Pour cette étude nous avons opté pour un questionnaire établi dans le cadre du projet 
PHC Maghreb. Ce questionnaire, composé de 38 questions, est divisé en 5 
rubriques : le premier accés/infrastructures, la seconde concerne les usages, la 
troisiéme porté sur la maitrise, la quatriéme se penche sur les représentations, et la 
demiére est sous la forme d’une petite rubrique d’informations générales.

60% des réponses ont été obtenues en administrant directement les 
questionnaires au formát papier aux étudiant(e)s en présence de l’enquéteur, les 40% 
restants ont été obtenues pár remplissage du mérne questionnaire mais cette fois-ci 
en version numérique en ligne. Le recours au formulaire numérique se justifie pár le 
gain de temps et d’efforts qu’il peut apporter, mais aussi pár Pindisponibilité de 
certains participants en présentiel. Ce questionnaire a été partagé en ligne 
principalement sur le réseau social Facebook oü la quasi-totalité des participants de 
l’enquéte est inscrite.

Profil des étudiant(e)s questionné(e)s
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74% des répondants suivent des études en langue et littérature frangaise (entre L1 et 
L3, et M l et М2 FLE et DSL)
9% des répondants sont des étudiants en biologie.
9% des répondants sont des étudiants de la faculté de médecine (8% en médecine et 
1% en pharmacie).
Les 8% restants sont minoritaires [parmi ces 10% : 4% sont en Sciences et 
techniques, 2% sont en Sciences de la matiére et 2% sont en école préparatoire aux 
Sciences économiques (EPSE)].

Présentation des résultats
Sélection des questions/réponses les plus significatives vis-á-vis de la thématique de 
la communication, le reste du questionnaire ainsi que les réponses s’y rapportant 
étant trop longs et pás vraiment en rapport avec la thématique centrale pour étre 
retranscrits dans cet article.

Q 1: Votre établissement dispose-t-il d’équipements TIC ?
80% des répondants sont dans établissements dotés d’équipements TIC.
Les établissements universitaires s’équipent de plus en plus en matériels 
informatiques.

Q2 : Utilisez-vous les TIC dans vos études ?
42% des étudiant(e)s questionnés utilisent toujours les TIC dans leurs études.
39% les utilisent souvent.
16 % les utilisent rarement et seulement 
3% ne les utilisent jamais.
Les TIC tiennent donc une piacé trés importante dans l’apprentissage vu la 
fréquence de leurs usages, ils deviennent des outils incontoumables.

Si vous échangez et collaborez via internet pour vos études, avec quel(s) outil(s) 
le faites-vous ?
Les réseaux sociaux (principalement Facebook) sont les outils les plus utilisés pár 
les répondants pour collaborer et échanger dans le cadre des études. Suivis de prés 
pár un des moyens les plus populaires d’échanges pár internet: l’e-mail.

Le chat, les blogs, les sites de partages, les forums, et les plateformes 
d’enseignement á distance sont peu utilisés.

Les réseaux sociaux ont l’avantage d’étre des plateformes avant tout gratuites, assez 
simples d’utilisation et complétes (intégrant: messagerie instantanée, publication de 
fichiers multimédiás, publication de documents de divers formats, possibilité de 
créer des communautés etc.), ce qui en fait un outil assez pratique pour un usage 
didactique.

Q3 : Pensez-vous que les TIC améliorent la qualité de 
l’enseigneinent/apprentissage ?
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69.6% des étudiants(e)s pensent que les TIC améliorent tout á fait la qualité de 
Penseignement/apprentissage.
28.8% ont répondu pár plutőt oui.
Seulement 0.8% ont répondu plutőt non et 0.8% pás du tout.
98.4% (presque la totalité des personnes questionnées) pensent que les TIC 
améliorent la qualité de Penseignement/apprentissage.

Q4 : Si oui, que vous apportent les TIC ?
Les TIC semblent apporter plus de créativité et de motivation aux étudiants(e)s, ce 
sont les réponses qui reviennent le plus fréquemment.
Ils semblent aussi dans un degré moindre, apporter plus de productivité, d’attention 
et d ’autonomie.

Interprétations des résultats du questionnaire
A  partir des résultats obtenus auprés des étudiants participants sur leur rapport aux 
TICE : leurs habitudes, leurs utilisations, leurs représentations, leurs pratiques au 
niveau personnel et au niveau de leurs études. Nous avons constaté que les étudiants 
pensent que les TICE disposent de potentialités importantes, et que leur intégration 
permanente aux classes de/en frangais á l’université, pourrait éveiller et développer 
des compétences et des qualités telles que l’autonomie, la motivation et la créativité.

La langue de recherche des étudiants est la langue franqaise : plus de 60% 
utilisent le franqais comme premiere langue de recherche sur internet, l ’anglais 
arrive en deuxiéme position avec 18%, la langue arabe est troisiéme avec 16%, les 
4% restants utilisent d’autres langues comme l’allemand.

Étant donné que la langue franqaise est la langue qu’utilisent les étudiants 
pour naviguer sur internet, nous pouvons supposer que le fait de se connecter 
réguliérement sur internet, afin de fairé des recherches, de visionner ou d’écouter 
des documents multimédiás, ou afin de communiquer pourrait permettre de 
développer et d’améliorer les compétences scripturales et discursives en langue 
franqaise. Cette supposition a pris encore plus de sens lorsque nous avons constaté 
que 83% des étudiants utilisent toujours sinon souvent les TIC dans leurs études, et 
que 81% des étudiants font toujours sinon souvent usage des TIC dans leurs vies 
personnelles. Pour ces étudiants, se connecter á internet, c’est aussi pratiquer la 
langue franqaise á travers les échanges et les collaborations qu’ils effectuent sur les 
réseaux sociaux, á travers les recherches qu’ils font dans le cadre des études ou dans 
un cadre personnel, et á travers la diversité des documents numériques auxquels ils 
ont accés. Ces usages accroissent l’exposition á la langue franqaise et permettraient 
de développer des automatismes linguistiques.

Dans la rubrique représentations, á la question pensez-vous que les TIC 
améliorent la qualité de Penseignement/apprentissage ? Le constat est sans appel: 
69% des étudiants pensent que les TIC améliorent tout á fait la qualité de 
Penseignement/apprentissage, et 29% ont répondu plutőt oui, ce qui nous donne au 
totál 98% de représentations positives voir trés positives sur les TIC. Nous 
supposons que cette unanimité est due au fait que les apports des TIC en didactique 
des langues se font clairement ressentir, les apprenants, ont pu au cours de leurs
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parcours observer les aspects pratiques et les potentialités de ces outils dans 
Pamélioration de leurs compétences.

Ces apports sont multiples : plus d’autonomie, plus d’attention, plus de 
créativité, plus de motivation, plus de productivité, et plus de persévérance.

Les trois réponses qui revenaient le plus souvent sont dans l’ordre : plus de 
créativité, plus de motivation, et plus de productivité. Les TIC ont un röle á jouer 
dans le développement de la créativité au cours de l’apprentissage de la langue, ces 
dispositifs soulagent l’anxiété linguistique pár la prise de risque linguistique, et de 
ce fait libérent la créativité des apprenants. La prise de risque linguistique est 
corrélée pár les chercheurs avec les progrés linguistiques. Les apprenants qui 
progressent le plus sont ceux qui prennent plus de risques et ont moins peur des 
erreurs. Une communication sans créativité est une communication plate avec un 
langage banal et prévisible.

La motivation est incontestablement l’un des apports les plus importants des 
TIC en situation d’apprentissage : les apprenants accordent un intérét bien plus 
grand pour les activités pédagogiques intégrant les TIC que pour les approches plus 
traditionnelles en classe. Nous supposons que cette motivation serait stimulée pár la 
diversité des approches, des méthodes, et des activités qu’offrent les dispositifs TIC. 
La motivation des apprenants est doublée quand ils utilisent l’outil multimédia en 
groupe, dans le cadre d’un cours ou pour accomplir une recherche. L’attitude des 
apprenants travaillant en groupe évolue ainsi que leurs connaissances et le sentiment 
de leur propre efficacité.

Conclusion

Les résultats obtenus révélent que les apports des TICE sont multiples : dans un 
premier degré plus de créativité, plus de motivation, et plus de productivité, dans un 
second degré: plus d’autonomie, plus d’attention et de persévérance. Les 
hypothéses initiales ont donc été confirmées. Augmenter la motivation et l’attention 
en cours de langue c’est aussi accélérer la rapidité de la réussite, cela constitue un 
argument assez consistant pour nous convaincre d’intégrer définitivement et 
massivement les TIC en classe de/en frangais a l’université.

U niversité d ’Alger  II 
doctorant en didactique de l’interculturel 

Laedinson2@gmail.com
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Exemple de questionnaire rempli lors de l’enquéte :

P H C  M a g h rcb
Ce questionnaire fa i t  partié (Типе cnquéte portant sur les Technologies dt i'lnfor, tation et de la 
Communication (Jnformatique. téléphonie mobile. Internet )  dans Vertsei nemer. tpprentissage (ПСЕ) í  
du/en franqais ел contexte universitaire maghrébin. Nous vous rémére ion le bie vouloir contribuer ó la 
réussite d e  ce projet p á r  vos réponses qui rest eront anonymes

A c c é s /In f ra s  t ru c tu re

I . Veire rtaláUseroenl <Sspoae>t-ÍÍ íéquipew enö TiC ?
$  l.O tú О  2 .Non

Si oui, *wc/-v».uv accfat á cet équipcments ?
Mamit Raranent souven Toujours

2. Ordnetcurs 1» О О О
3. l’hotocopíeurt et tmprimnfrs о О О
4. Scatmcrs » о о о
5. Vidéos projecte ur$ » о о о
6. Совяспоо internet S í о о о

7. Voe enteiguants utiüscnt-ils le* ocüli TiC dán* l t o n  cours 7 
О  l.Jam iis Йк, 2-Raícmcnt 0  3. Souveat О  4,Toujour*

8. QoeU ouüli et moveus TIC pou édez-wm ?
&  L O fdastcuts portablc П  2. orüsnaicur de burcau £ í 3. Tabkttes l̂lC 4 Srnartp «ve О  S. Iraprcnan'.cs 
□  6. Scanners О  7. Autres

Vous роим* cochtr pUtiitvrt caxcs

9. Si 'A utrcs', préciscz ;

10. Q o d s iont vu$ roodes de cooncxion ?
•JÖÍ | .  3 0 4 0  □  2. ADSLHaut débst s  dorrectk □  3. Wffi übre dans apaccs >abhcs (c*fé$ et sutra.)
О  4, Cybcrcsfí Q  5. Connexwn & rumversitc О  6. Autrcs

Vous рт пт  eockur p im U un сам*.

11. SJ 'A utres ', p r íc ls e z : j ....... 1..............  ' 1 ......“  |

U sa g c s

IslU.ez-uoB* les TiC?

12. Dans míí études
13. Dans un cadre persooaei

Jairais
О
о

Rareraest
О
О

i *ÖVCBt
О
О

Toupurs
x

14. Si wos é<hangez et collaborez \ia  internet pour ни  études, avec quc!(s) outii(s) le fai ts-vout
□  1. Ermii >tí 2. Kcse3uxsocaux{ Fsccbook TVittcr, te.)
О  3. Мез sageric électroniquc istantanée< chat) □  4 Fórum
О  5. SJog □  6. Hstefom*: d’cnseignement i  listanct
□  7. Sries de psrtagcs (Drophox,G>ogie Drrve. etc.) О  8. Autrcs:

Vous p o xva  cochtr phtsicur* сам*.

15. SÍ 'A u tres:', précisez :

16 . Si h*u* échangez et collaborez vla internet dans le Cadre de ни etudes, asec qui le fai. s-hhis? 
lS ^ l.V ö s eamarade* (étudumts) □  2. Eosagnants О  3. T u to ra  □  4. Autres

V ottipouvrz ccchcr p lu H tu n  eme*.

17. S i ' A u tre sp ré c is  e z : f

1
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M afcris e

Q u d  est votre degré de maStrísc des t>pes de iogicicis suhanta?

18. TraJ tem ent de térté  (word)
19. Préitn tatioB  (PowerPoint)
20. Tablcurs ( ü c e l _ )
21. Bm m  de doonécs (Microsoft A ccess.SQLServer,Oracle—)
22. LogfcieJs de graphism e
23. E(f te u n  W eb

24. Loelcleli de statistique (Sphánx, SPSS. SAS, _ )

Aucune rmimse

О

О

О

<st
о
о

lasu íu  ant
О

X
О

О

«
<х
о

Suffaa.-;

af
о
а
о
о
о
о

25. Лъеж-мни s u ím  unc ou de* form*tíwn<s j *ur les 11C ?
1 A u c u n e  D  2. Forma:*>n dfpféminu- C  '  AutaforrratKK

* ******* c w A « r |rb a w /i <-*ш <2 «« м о д » * » ',

R eprésentations

26. Pcnse/.sous que les П С  améliorent la quaJü* de I'enseigncm eat-anveoQ siace?
O l .P a s d u t o u t  О 2.P lu l6 tnon  Ф 3. Plútót oui О  4. T out ó fin

27. SÍ óul, que mmu apportén! le* П С  ?
О  t. Plus dbutononac □  i p l u s  d'attcntwn □  3.plus de crtalivitd □  4 plus uem otr.-tton OE 5.plus de productivité 
IX- 6. plus de persévénnee  □  7. Autres

VoUSpouvot COCÁITplutievrz сем а.

28. S i 'A n trc s '.p ré c ls e z : Г”  1 ' ---------------------------------------------

29. SÍ non, pour quelles raisoas ?
□  I L 'usage des TIC n'cst pás eflicace □  1  russge des TIC far. perdrc du te p s
О  3. l'usage des TIC n 'cst <jb4hj "fiút de trade" □  4. Autres

30. St 'A utres*. précisez :

31. Q u t reprókente Internet p»ur мш$ ?
S  1. Un iroyen d'm fonnttícn
S| 3. U ne ouvdTure sár к  moade, ü a  rnoyen de lojsir, Autres

Vont powvez cocáit рЫжкип со ю .

32. Dam tpiclleís) languc(s) faites-vuus w  rccbcrches sor 
in ternet ?

Infom utiuns générales

33. U uiterslU

34. Faculté, Institu t, Frolc —

3 5 .  N l t e a u  c f é t u d c

36. Spécialit*

37 . Age
О  1. Moms de 20 ans ^  2. De 20ct 25 ans О  3 P b s de 25 a

38. Sere
Ф  1. Fémmé О  1  Ногате

О  1  Un moyen de con. .tantest- ,n

\̂Ĉ r\CCW>

X ÍV ,W ffU t CUAJ

<Л î-Vbu-oJÛ t
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